
Exer
i
es préparatoires

Mathématiques appliquées

Ces quelques exer
i
es n'ont au
unement pour but de 
ommen
er prématurément le programme mais

de revoir quelques points 
al
ulatoires qui peuvent entraver vos raisonnements en début d'année. Rien de

bien nouveau don
 mais des remarques importantes pour la suite.

J'ai rappelé quelques méthodes, quelques résultats de 
ours à savoir et traité des exemples pour que vous

ayez un modèle réda
tionnel pour les autres.

Simplifi
ations

Pour la rédu
tion au même dénominateur, il est important de 
hoisir 
omme dénominateur 
om-

mun le plus petit possible (
elui 
ontenant le moins de fa
teurs), 
'est à dire le plus petit 
ommun

multiple lorsque l'on est en présen
e d'entiers. Pour 
e faire, on dé
ompose les dénominateurs en

produits de fa
teurs premiers. On note les entiers premiers présents et leur ordre de multipli
ité

et le pp
m sera obtenu en multipliant tous les fa
teurs premiers apparaissant, élevés à

la plus grande des puissan
es présentes.

La méthode se généralise pour les fon
tions rationnelles.

Un exemple 
on
ret :

Simpli�er les expressions suivantes :

1. A =
7

15
+

8

9
− 5

6

2. B =
1

45
+

1

60

3. C =
x− 3

x(x− 2)
+

2

x2 − 4

4. D =
x− 5

x2 + 2x− 3
− 2

x+ 3
+

2

x− 1

5. E =
x+ 1

x− 1
− 2

x
+

1

x2(x− 1)

6. F = ln(7
√
2)− ln(4

√
2) + ln(9)

7. G =
4n

2n+1
− 2n

8.H = (−1)n × (−2)n−1

9.

35 × 2−3

(9−1 × 23)3
.

10.

23 × 5−3

4× 25
102 × 2

58

.

11.

e2x+3

ex+1
.
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Résolutions d'inéquations

• On 
ommen
e par 
her
he le domaine de validité de l'inéquation.

• On se ramène "presque" toujours à une 
omparaison à zéro en transposant le membre de

droite dans le membre de gau
he par exemple. On obtient alors une inéquation de la forme

u(x) > 0 par exemple à résoudre.

1. si u(x) est un quotient ou un produit, on fait un tableau de signes.

2. si u(x) est la somme de termes dont des fra
tions, on réduit au même dénominateur, on

fa
torise au maximum et on fait un tableau de signes.

3. Si u est un polyn�me du se
ond degré : 
f le rappel 
i-dessous.

4. Soi u(x) est la somme de termes positifs alors u(x) est positif pour tout x réel.

5. On peut également être amener à résoudre proprement dit l'équation en faisant un en
hai-

nement de fon
tions.

6. On peut être amené à poser "X =".

Résoudre les inéquations suivantes

1.

1− x

x3 − 9x
6 0

2.

x

3
+

3

x
> 2

3. (ln(x))2 < 1 et ln(x2) < 1.

4. e2x − 2ex + 1 > 0

5. x >
1

x

6. x3 + 2x2 − 3x > 0

7. 2x2 6 x+ 1.

8. x2 > 0
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On doit être très prudent quand on passe à la ra
ine 
arrée. Pour le moment, on s'interdira de

le faire. Comme on s'interdira de multiplier ou de diviser par une quantité 
ontenant des x si on

n'en 
onnait pas le signe.

Ensemble de définition

Soit u une fon
tion dé�nie sur un ensemble I.

•
√

u(x) existe si et seulement si u(x) > 0 et x ∈ I.

• ln(u(x)) existe si et seulement si u(x) > 0 et x ∈ I.

• 1

u(x)
existe ssi u(x) 6= 0 et x ∈ I.

Déterminer les ensembles de dé�nition des fon
tions suivantes :

1. f(x) =

√

x− 1

x

2. f(x) =
ex + 2x

x3 − 1

x

3. f(x) =
x2 + ln(x)

ex − 1

4. f(x) = ln(x2 + 1)
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Ne pas 
onfondre � la ra
ine 
arrée est positive � et � la fon
tion ra
ine 
arrée est dé�nie

sur [0; +∞[ �.
Dans le premier 
as, on dit que l'image (le résultat du 
al
ul ) est positive, 
e qui se traduit par

le fait que la 
ourbe de la fon
tion 
arrée est située au dessus de l'axe des abs
isses.

Dans le deuxième 
as, on dit que l'on ne peut 
onsidérer la ra
ine 
arrée que d'un nombre positif,


e qui se trouve sous la ra
ine (le radi
and) doit être positif pour que le 
al
ul puisse se faire. Cela

se traduit graphiquement par le fait que la 
ourbe de fon
tion ra
ine 
arrée est dans le premier

quadrant.

Prouver une égalité

Pour prouver que deux expressions sont égales, on peut :

1. Partir d'une des quantités et la transformer pour arriver à l'autre.

2. Transformer les deux expressions et aboutir à une même troisième.

3. Montrer que la di�éren
e est nulle.

Démontrer les égalités suivantes :

1. Montrer que pour tout x réel, e−x ln(1 + ex) =
x

ex
+ e−x ln(1 + e−x).

2. Montrer que pour tout n de N,

(

16

9

)

−n+1

−
(

3

4

)2n−1

=
1

4

(

9

16

)n−1

.

3. Montrer que ln(2 +
√
3) = − ln(2−

√
3).
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On ne part surtout pas de l'égalité en elle-même, 
e qui supposerait que l'égalité est initialement

vraie
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Notion d'anté
édents et d'images

Répondre aux questions suivantes :

1. Soit une fon
tion f dont la 
ourbe est la suivante :

(a) Sur quel ensemble est dé�nie f ? On appelle 
et ensemble l'ensemble de dé�nition de f
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(b) Existe-t-il des réels ayant même image par f ? Le prouver

(
) Existe-il des réels n'ayant pas d'anté
édent par f dans R ? Le prouver.

(d) Quels sont les réels ayant des anté
édents par f ? On appelle 
et ensemble l'ensemble image

de f .

(e) Existe-t-il un réel n'ayant qu'un seul anté
édent par f ?

(f) Tra
er sur 
e même repère une 
ourbe d'une fon
tion g telle que tout réel de [−1, 3] admet un

unique anté
édent par g dans [−2, 3]

2. Soit f la fon
tion dé�nie par f(x) = e2x
2 − 3.

Reprendre les questions (a), (b), (
) (d) (e) pré
édentes (pour la question (d), on pourra 
her
her les

anté
édents d'un réel y par f en résolvant f(x) = y).

Détermination de 
onstantes

Exer
i
e : Etude de fon
tions

1. Donner f(1) et f ′(1).

On admet que la fon
tion f est dé�nie sur [0; +∞[ par : f(x) =
a+ b ln(x)

x
ave
 a et b deux nombres

réels.

2. Déterminer la valeur de a et de b.

3. Cal
uler alors f ′′
et étudier la 
onvexité de f .
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Démonstration d'inégalités

On peut :

- partir de la 
ondition sur x et faire un en
hainement de fon
tions pour arriver à l'inégalité

demandée.

- former la di�éren
e et étudier son signe.

- former la di�éren
e et faire l'étude d'une fon
tion auxiliaire a�n de 
her
her si 
elle-
i n'admet

pas un maximum ou un minimum

Répondre aux questions suivantes :

1. Montrer que pour tout réel x > 2,
1

x2 + 1
6

1

6

2. Montrer que pour tout n de N
∗
, 2n−1(n+ 1) > 2n.

3. Montrer que pour tout x réel, ex > x+ 1.

Cal
uls de dérivées

Pour 
ha
une des fon
tions suivantes, 
al
uler la dérivée

1. f(x) =
ln(x)

x
pour tout x de ]0; +∞[.

2. f(x) =
1

ln(x)x

3. f(x) = 2x4 + 5x3 − 2x2 + 6x− 7
pour tout x réel.

4. f(x) =
√
x+

1

x
pour tout x de ]0; +∞[.

5. f(x) =
2x2 − 3

x2 + 1
pour tout x réel.

6. f(x) =
3 ln(x) + 1

ex − 1
pour tout x de ]0; +∞[.

7. f(x) = (3x2 + 1)3 pour tout x réel.

8. f(x) = ex
2
−3x+1

pour tout x réel.
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5. f(x) = ln

(

x− 5

2x− 1

)

+ x : déterminer l'ensemble de dé�nition, la dérivée et les variations de 
ette

fon
tion.

S
héma de Bernoulli

Exer
i
e :Lors d'une Kermesse, les organisateurs proposent un jeu de hasard.

On admet que la probabilité de gagner de l'argent est de 0,32.

On appelle partie gagnée, une partie qui rapporte de l'argent.

1. Mathilde dé
ide de faire trois parties de 
e jeu.

Les parties sont supposées indépendantes les unes des autres.

(a) Quelle loi suit le nombre de parties gagnées (bien justi�er) ? Faire un arbre relatant 
ette

expérien
e.

(b) Cal
uler la probabilité qu'elle ne gagne au
une partie.

(
) Cal
uler la probabilité qu'elle en gagne au moins une.

(d) Cal
uler la probabilité qu'elle en gagne deux sur les trois.

2. Elle dé
ide maintenant de faire n parties. Combien de parties doit-elle faire au minimum pour que

la probabilité qu'elle en gagne au moins une soit supérieure ou égal à 90%?

Probabilités et suites

Pierre et Claude jouent au tennis. Les deux joueurs ont la même 
han
e de gagner la première partie.

Par la suite, lorsque Pierre gagne une partie, la probabilité qu'il gagne la suivante est 0,7.

Et s'il perd une partie, la probabilité qu'il perde la suivante est 0,8.

Dans tout l'exer
i
e, n est un entier naturel non nul. On 
onsidère les évènements :

- Gn : "Pierre gagne la nieme
partie"

- Pn : "Pierre perd la nieme
partie".

On pose pn = P (Gn) et qn = P (Pn).
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1. (a) Déterminer p1, PG1
(G2), PP1

(G2).

(b) Justi�er que pour tout n entier naturel non nul, pn + qn = 1.

(
) Faire un arbre pondéré entre l'instant n et l'instant n+ 1

(d) Démontrer, pour tout entier n non nul, que : pn+1 = 0, 5pn + 0, 2.

2. On pose pour tout n non nul, un = pn −
2

5
.

(a) Prouver que la suite (un) est une suite géométrique et exprimer un en fon
tion de n.

(b) En déduire l'expression de pn en fon
tion de n.

(
) Déterminer la limite de la suite (pn) quand n tend vers

+∞.

Quelques 
onseils pour réussir à apprendre un 
ours de Mathématiques

- Dans un premier temps, le soir même, on relit le 
ours et les exer
i
es et on les 
omprend.

Si des passages vous résistent, allez voir le professeur dès le lendemain pour qu'il vous aide à lever

vos di�
ultés.

- Il faut ensuite apprendre le 
ours et 
ela passe par l'é
rit : il faut re
opier les formules et

démonstrations jusqu'à ne plus faire d'erreurs. Essayez de refaire le raisonnement, 
omparez,


orrigez et refaites-le en regardant de moins en moins votre 
ours.

N'apprenez pas le 
ours sans les exer
i
es. Allez plut�t faire des rappels de 
ours

tout le temps à l'intérieur des exer
i
es, sur 
haque question. Vous faites le rappel

en rouge dans le 
as général, puis vous l'appliquez dans le 
as de l'exer
i
e. Vous

pouvez faire 
e travail dans un 
ahier de méthodes pour pouvoir vous y reporter en


as d'oubli.

- Une fois le 
ours appris (
e qui signi�e aussi les exer
i
es 
ompris, refaits et assimilés), faites

des � tests de la feuille blan
he � régulièrement. L'idée est simple : on prend une feuille

blan
he et on é
rit tout 
e que l'on pense savoir sur un 
hapitre donné, sans 
onsulter de for-

mulaire. Sur les suites, par exemple, on é
rira tout le 
ours sur les suites géométriques, les suites

arithméti
o-géométriques, les suites ré
urrentes linéaires double, on donne les méthodes d'étude

de la monotonie en mentionnant à 
haque fois un exemple en tête que vous savez traiter... Une

fois que vous aurez �ni, il faudra aller véri�er dans un formulaire si toutes vos propositions sont


orre
tes.

- Ensuite, re
opiez dans un petit 
ahier les formules et propriétés que vous avez du mal à

retenir sur le moment, les di�
ultés 
al
ulatoires que vous avez ren
ontrées, les règles

de 
al
ul que vous avez oubliées....

- En�n, pour l'organisation,marquez le début de votre période de travail, la �n, en dé
omp-

tant les pauses pour voir 
ombien de temps e�e
tif vous travailler dans votre semaine. Cela vous

permettra de prendre 
ons
ien
e du dé
oupage de votre semaine et de la di�
ulté de travailler

e�
a
ement.
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